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PREMIERE PARTIE.

LE VICOMTE DE CAVAROC.

(Suite)

La porte épaisse, constellée de gros
clous, g'ouvrit alors, où plutôt s'entre-
hiilla de manière & livrer au visiteur
nocturne an droit prissage, Henreuse-
ment Luascars était mince, sans cela il
lui aurait été impossible de profiter de
cette ouverture insuffisante. L'élegante
avoltuase de sa taille lui permit de xe
glisser, Don sans quelque peine, dans
la maison si bien zardée, «t la porte,
mise en mouvement par un lourd con-
tre poids se refaram à l'instant même
derricre Int. TA pièce assez vaste dont
il venait «le franchir le seuil ne présen-
tait point 'aspeet pittoresque hahituel
aux boutiques des hrucanteurs, des usu-
riers, des préteurs sur gages. On n'y
v8vail pas, entassés dans un désordre
bizarre et parfois curieux, toutes sortes
d'objets disparates, vieux meubles,
vieux tahlaaux, vieilles étoffes, armes
de prix, La salle hasse que nous déeri-
vonk avait pour tout mobilier trois ou
quatre sieges hoiteux, deux srandes
armoires cadenissérs nt une sorte de
comptoir massif renferme dans un com-
partiment grillage en til de fer. Ce gril
lage était percé d'un trou carré de aix
potites de Hauteur en tons sens, On
voyait sur le comptoir des balances à
pesor Lor ot deux paires de pistolets
doubles I nous parait entièrement
superttu de tracer un portrait détaille
de Salomon, le maître su logic. Ce
nif, qui certes n'avait point abjuré
comme Otto Butler, paraissait âgé de
soixante-«lix vu soixante quinz* ans ;
son visage d'oiseau de proie, son épi-
dorme parcheminé, son crâne chauve, sa
longue harbe blanehe formant deux’
pointes sur la poitrine, ses yeux vifs et
défiants, sa taille courbée, ses mains
crochues et tremblantes faisaient de
lui co type si connu popularisé par le
théâtre depuis Syluch, et par la pein-
ture ot la gravure de tous les temps.
Dès qu’il out introduit le baron de
Lascars, Salomon se réfugia dans le
compartiment grillagé, et il répéta la
première question formulée par lui
quelques minutes suparavant:
Que voulez-vous ?
—Fh! répondit Lascars, je vous l'ai

déja dit... je veux de l'arçent…
—Apportez-voua des matières pré-

cieuses ?
—Oui.
—Venez-vous vendre ou engager ?
—Vendre.
—Voyons les objets.…
En disant ce qui précède le juif

passa 80 main crochue par l'ouverture
carré du grillags, Lascars tira de sa po-
che le petit écrin noir et lo mit daus
cetto main. Salomon pressa le ressort,
oxamina les boucles d’oroilles et les
bagues et fit une grimace expressive.

—Fal-ce que c'est tout ? murmura-t
il d’un ton légèrement moqueur.

Le baron répondit affirmativement.
—Hum ! hum ‘ reprit le vieillard,

cola vaut peu do chose ! très peu de
chbse. Le collier de l'autre jour, à ln
bonne heure… C'était un vrai bijou, ce
collior [ mais aujourd'hui. hum ! hum!

11 jetn dédaigneusement les humblee
joyaux dans une des balances à peser
l'or, ét i} demanda :
—Qu'est-ce que vous préteudez me

vondre cela |
~dJ’en veux quinze louis...
—Miséricorde, quinælouis ! s'écria

la juif avoc un ricauement sourd, pour-
quoi pas tout de suite quinze mille livre ?
«Que m'offrez-vous 1
—Cinq pièces d'or, et c'est bien payé.
Une discussion s’engagea entre le

entilhomme et l’usurier. Le résultat
e cette discussion fut que Lascars

toucha dix pièces d'or pour des objets

Québec,’ Jeudi, 31 Aont 1882
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double. mon cher vicomte. dit Lascars, j'en-
Muni de cette pincée d’ur qu’il voulait trevois sous vos patules quelque close,- ry . ! . - rao Avlfrir en sacrifice au démon du jeu, le de très mratérieux << qui déjà me fait
gentilhonime quitta l'antre de Salo-il'eitet d'un roman…
mon, sortit de la ruelle, traversa la’
pluee et gmvit à son tour l'escalier
lumineux du Cursaal. Il ne fit

femraes et de gracieuses toilettes solli-
citsiont son attention, ét il rejoignit
le vicomte du Cavaroe qu'il trouva
devaut une table de roulette, ln mine
UN peu sombre, et froissant

que
passer, sans s’y arrêter, daus lea salles
«de bal, où cepeudant de charmantes

d'une grands arbres, Le vicomte s'arrèla de-
main distraits les dentelles de son Vant une porte peinte eu blue, il où-

—Un peu de paticure...
‘riz tout.

| —Sommes-nous loin encure!
—Nos voici atirve-...

Vous sau-

‘102 suivalent ‘ne Ti sans Maisons,
borilé# à droîte et à jauehe pur des

murailles de jardin, +1-dessus desquel-
les s'élincaient les ramuaux touffus de

i

Jabot. Il lui toucha légèrement l'épaule. | vrit cutte porte avee une clef tirés de
Le Vicumit- se retourna. su poche ut il fit enirer sun compagnon
—Ah! vous veil, baron... lit if, il duns un jardin tres vltbrage, au fondme semble que votre absence a duré ‘duquel une humière derriere une vitre

plus longtemps qu'il n'était convenu. ; &nnonçait la présene- d’une habitation.
Et vous, Un instant après, les deux gentilshom-—Inx minutes à peine.

déju au feu ! quelle arleur! êtes-vous ‘Mes avaient franchi les marches d'un
vh veine, au Moins ? gagnez-vous !
——Nuu pus, je perds…
—VUeia devait être.
——Pourquui ?
—Vous savez un proverbe, fit Las-

Cars en SOUVIADÉ : wetlheurenx au jeu.
—Oui... oui... interrompit vive-

ment Cavaroe, je sais, mais votre pro-
verbe n'est qu’un sot ; je me suis pro-
mis à moi-mêmede le faire mentir, et
Je me le promets encore…

La promesse imprudente du vicomte
ue devait puint recevoir cé soir lk sou
accuniplissement. Au bout de moins
d'une heure, Cavarve avait perdu jus-
qu’au dernier sou du la summe assez
ronde enterodans se puche, et
Lascars, non muins
traite par li fortune. était de son côte!

parfaitement à sec. Lorsque leur décon-
fiture fut complète, les deux hommes
su regarderent : les figures allongées et
decomposées qu'ils se présentaient leur
parurent mutuellement si comiques
que chacun d'eux se mit à rire de son
conpaguon, et que cette liilarite réci-
proque dissipa leur ennui…

-— Après tout, que m'importe } mur-
murs l'avaruve, il me Teste au logis

plus de cent louis. lu veine ne me
séra pas toujours contraire, et d’ailleurs
‘l'avenir est çrand…

—Que m'inporte ? se disait Lasers
‘en méme temps, je n'ai pas besoin
d'argent cette nuit, et demain matin je

“serai riche.…
—Moncher baron, reprit le baron à

haute voix, je crois que, présentement,
le seul parti qui nous reste à prendre
cat d'aller souper… qu'on pensez zous }
—Je suis tout à fait de votre avis,

tt la souper sera d'autant mieux le
bienvenu que je me sens en grand
appétit…
—Venez done...
les deux gentilshommes quittérent

le Cursanl, et prirent A travers la ville
une direction opposée a celle par la-
quelle ils étaient arrivés.
—Ne m'avez-vous pas dit, mon cher

vicumte, que vous ne demeuriez point
dans une hôtellerie ? demanda Lascars.
—Je vous l'ai dit en effet... répli-

qua Cavarue, une hôtellerie est un lieu
public... Quiconque l’habite devient
forcémeut le poiut de mire de la curio-
sité malfaisante et de l'espionuage de
tous sux Voisins, aussitôt qu’une appa-
rence de inystère sereitcontre aus =a vie
— Rien au monde n'est plus certain,

appuya Lascars.
—Or, par suite de circonstances

qui vous seront bientôt connues, pour-

suivit le vicomte, je dois prendre de
grandes précautions contre la curiosité
ot contre l’espionnage.… J'ai cherché,
et j'ai fini par découvrir une petito
maison isolée, pourvue d'un ameuble-
mont modeste mais suffisant, ot situde
au milieu d'un grand jardin... j'ai
loué cette maison, et je l'habite seul
avee un valet du pays, un brave gar-
gon qui ne moe gine guère, car il est
nouvellomeut marié, et chaque soir il
sollicite de moi la permission d'aller
rejoindre sa fomme, permission que je
lui accorde avec emprossemont... Son
absence me donne uno liberté absolue
ob me permet d'wller et do venir à ma
guise chaque nuit, sans donner naisean-
coù dos comumérages ct matière à des

| comnentaires... 

‘

|

la

perron demi eirculaire of pénétraient
dans une pièce servant de salon et de |
salle à manger à Cavarue. Cette picce,
était tendue en vieilles tapisseries de
Flandre, représentant des kermesses ot
ex noces de villages. Un lustre de

cuivre, comme on on voit dans les ta-
hleaux de Terburg, de Miéris et d'Os-;
tade, pendait au plafond. Une glace
de Venise, au cadre de cristal et d'é
tain, s’inclinait au-dessus de la chemi. |
née dont le manteau supportait une’
pendule de cuivre et d'écaille et deux’
candeclabres chargés de bougies. Au!
milieu de la chambre, une table toute |

 

servie offrait un coup d'œil réjouissant |
puur «u culurisis, et alcleclable pour!

rigoureusement | un gourmet. Un pat de gibier à croû-!
te blunde formait lv plut de résistance :
à sa droite se voyait un faisan de Bo-!
heme, revétu de son plumage éblouis-

étalait sa carapace d'un rouge vif. Nous‘
ne disons rien des contitures, des pa. |
tes sucrées, des itrisndises de toutes
surtes destinees au dessert. Pour com-
pléter la belle ordonnaucs de ce petit
festin, deux boutailles de vin de Jo-
hannisberg, minces et longues, allon-
geaient leurs cous de cigognes à côté!
de deux carafous trapus, taillés à fa-
cettes, ei remplis d'un vin de Xéris
semblable à des topazes un fusion. Ca
varoc prit les deux candélabres, alluma
toutes leurs bougies et les plaça aur la
table qu'ils éclairèrent a yioruo.
—Voilà ma Thébaide, dit-il ensuite,

comment la trouvez-vous}.
—Fort charmante, ma foi... repon-

dit Lascars, vous êtes ici logé comme
un prince...
—Comme un prince sans apanage!

répliqua le vicomte en riant, toujours
est-il que je me plais dans cette bico-
gue... Les antiquailles qui m'entou-
rent font encore assez bonne figure,
quoique terriblement passées de mode,
et parfois, en regardant ces tapisseries
fanées et ces meubles du bon vieux
tomps, je prends plaisir à me figurer
que je suis le contemporain de mon
trisaieul... Mais ce n'est pas de mes
imaginations folles qu'il s'agit... A ta-
ble, cher baron !... livrons ce pité a
une attaque vigoureuse... il est du bon
faiseur, et ju me plais à croire que vous
an serez coutent,

Lascars et Cavaroë s'sssirent en free
l’un de l'autre ot entamérent le souper
avec toute l'onergie d'appétits aiguises
et d’estomacs robustes et complaisants,
Lo pâté de gihior fut battu en brèche
et son éloge proclame tres-haut, Le
faisan lui succéda, puis vint le tour du

homard. Los convives ne firent pas
moins d'houneur aux liquides qu’à la
partie solide du repas. Le Néres etle
Juhannisbers furent fêtés tour à tour
avec le respect qui leur était dû, et les,
longs vorres à pattes, en forme de tuti- ;
pes, ne resteront Jama ni vides, ni |
Pleins, ainsi que le vont le refrain de,

la chanson. Quand la première ardeur
de l'appétit ot le premier feu de la soif ;
furent apaisés, Lascars se ronversa eu;
arrière, sur sa chaiso d'ébone à dossier
de volours un peu torni, et il dit:
—Vous m'avez promis une confi-

dence, mon cher vicomte, ot je vous
ai promis un conseil... J'attends la
confidence ; le cunsoil nese fera pas
attendre, et, s'il ne dépend que de moi

 
t 

—Vousg piquez au vif ma curiosité, qu’il soit bon, il le sera...

! À , { aussi Ia classe d'affrires, et leDepuis un instant L'ecars et Cava- ; Cette

“ exnadiens-français

Rénaçrsur-av-Cusr : HECTOR FABRE

COLLEGE ST. JOSEPH DE
MEMBAMCOOK NB.

Cet établissement est sous la direc-
tion des religieux de lu Congrégation de Ste.
Croix. Les matières qui y sont ens:ignées
forment déux cours distinets : le vours com.
mercial, qui se donne en anglais romprend

dans la Lelle vallee de Memratucook, près de
la station de l'Intercolonial portant le même
nom, offre Iles avantages uniques à nos jeunes

qui
l'anglais,

Conditions d'admission :
Pension, pour l'annéescolaire de dix

1150)CAes
Blanchissage et raccommodage...... 15.00
lit et garaiture.....…............. 15.00
LEoo 25.00
Violun.... . Less ea 00 00

31 juillet 188211

College Industriel de St.
Michel.

Les classes s’ousriront suuédi matin, le 2
svptembre. L'enseignement renferme toutes
les branches d'un cours religienx, commer.
cial, industriel, et pratique. Le principal de
l'établissement peut recevoir quekques pen
sionnaires.

Pour informations s'adresser aux soussignes
NAP. LALIBERTE, Ptre., president,
AMEDEE TANGUAY, principal,

12 août 1552—15j

L. N\. BERTRAND & FRERE
Marchands-Quinraiiliers

 

117 Rue St. Joseph St. Roch
Enseigne de la grande Pelle.

 

EN GROS ET EN DETAIL.

dur marchands de la campagne !
Nous invitons particulièrement les mar-

sant; i =a gauche un homard énorme

,

chauds de la campagne à nous faire visite et à
venir profiter des grands avantages que nou
offrons.

Le publie en généril nous accorder auss
sans doute une part de patronage que nou
nous efforcerons toujours de mériter,

20 juillet 1382— 6m

AVIS.

Chemin de fer Intercolonial.

Jusqu'à nouvel avis, pour l'avantage des
gens d'affaires de Québec qui désirent passer
leur dimauche aux eaux saus déranger leurs
heures ordinaires de bureau, un train d’excur-
sion partira de la Pointe Lévis tous les sa-
medis à 1.20 p.in. pour Cacouna, et les lundis
laissera Cacouna à 6 heures a.m. pour arriver
À la Pointe-Lévis à 9.45 heures a.m.

Des billets de retour de première classe
serout donnés à Québec et À la Pointe-Lévis
pour toutes les stations eutre Québec et Ca-
couna, à moitié prix.

D. POTTINGER,
Surintendant général.

Québec, 12 juillet 1882.

MAISON À LOUER

À l'Ele aux Coudres,

Une excellente maison de campagne, à
l'Isle aux Coudres, comprenant une grande
salle, un salon, et cinq chambres À coucher.
On y trouvera aussi tout le confort désirable,
chevaux, voitures, etc, etc.
À des conditions très libérales.
S'adresser à THADÉE DEMEULES,

Propriétaire,
Isle aux Coudres

 

 

 

27 juin 1882.

EAU DE FLORIDE
“ NONPAREIL”

Un parfumdes plus odo-
rants et des plus ra-
fraichissants,

 

Aussi exquis pour la toi-
lette que pourles bains
et la chambre d'un
malade.

PETITES BOUTEILLES : 25 o.
A vendre en gros par

LYMAN HLS & Cie,
MONTREAL.

16mai 1832.

clas cours classique.|
uistitation tres agreublement situes |

Du

! ments d'agriculture et de
890.00 ; tion.

Chaque Insertion subséquente..….. 0.183
Chaque llgne en sus, première ins, 0.08
Chaque Ina. subséquente, p. Igne.. 0.04

EXPOSITION
Agricole et Industrielle

A MONTREAL

14 au 23 Septembre prochain
désirent spprondee 525,000 OFFERTS EN PRIX

, Terrain spacieux et bâtisses magnifiques pourl'expoziti n des animaux, manufactures, instru-
machines en opéra-

L'exposition s'ouvrira le 14 septembre: lesanim :ux n’arriveront que le 18, date après la-i quelle l'Exposition sera au grand complet.Les comvagaies dechemins de fer et de ba-10.00 : teaux A vapsur ont réduit feura prix pour cette
i circonstance.

Les FRpcuntysont priés de faire leurs entrées
__ ile plus to: possible.

Autres infcrmations, -’adresser aux soussignés.

| Pourlist + de prix, furmales d'entrée et toutes

!
!

{

0. LECLERE

|

Seorétairesso itSEENo. rues . .A1 juillet 1853—qkh oo eon ontré

LES TOURISTES
a visite

 

Sout respectueusement invités
. notre etablissement.
Soie et velours frangais, noirs.
Gants de Kid 2, 3, 4 et 6 boutons.
Gants noirs ct de couleurs à la mousquetaire,
Dentelle de fil.
Eu Valencienne, Torchon, Maltaise, Point,
Honitou, Espagnole et Duchesse,
Fichus <n dentelle Blau he, Noire, et Crème.
Bonneterie de soie,
Evantails, ets.
Nous attirons particulièrement l'attention

sur les articles pour messieurs.
Gants de Kid 2 woutons, Mouchoirs de soie,
Collets 4ù Poiguets, Chemises, Cravates, Cale-
y0ns et Cutaïsoles en soie Mérinoet Cachemire.

Aussi nn grand assortiment de parapluie
dde soie.

wa. Un se cluge de la confection pou
Dazues et Messieurs,

FYFE & LEITCH
RUE DE LA FABRIQUE,

Vis à-vis lu Basilique.
Fi3323 act]

Ie Chapeau
NOUVEAU GENRE!

“THE ISTHMAIN°
EN COULEURS ASSORTIES,

Pour un negligé.

{

  
AUSSI

Un assortiment “considérable et varié de
Chapeaux en feutre et em soie les plus à la-
tuode, à des prix gui conviennent à tout le
monde,

ET
Quelques Pardessus en tweed imperméable

à l'eau très-fins et Parapluies de soie.
Escompte de 5 00 sur tous les achats au

comptant.

J. C. PATERSON
27, rue Buade.

3 mai 1882,

VETEMENTS D'ETE
Pour Messieurs et Enfants

Notre assortiment de marchandises sus-
mentionnées est au complet, en tout ce qu'il
y a de plus nouveau pour cette saison.

Habillements de toile pour enfants $1.25

 

4“ ““ se “ “ 2.78

“ “ tweed “‘ “ 3.26
“ tricotéy (Jersesey).

Vestes blauches pour Messieurs $1.35
Habits d'alpacas 1.50
Habillements complets en tweed 8.00
Vêtements de dessus en soie, mérino et

autres pour niessieurs.
Cravates, bretelles, chemises, collets, poi-

nets, parapluies, etc.

GLO VER,FRY& Cie.

Marchandises D'été

GRANDE REDUCTION.
MANTILLES,

GILETS,
ROBES,

MANTES POUR MATIN,
CHAPEAUX GARNIS ET NON GARNIS,

PARASOLS ET EN-TOUT-CAS.
Nous offrons maintenant les marchandises

ci-haut énumérées ainsi que plusieurs autres
effets à un vantage réel.

50 pièces d'Etotfes à robes, depuis 9 cts, à
25 cts. la verge.

GLOVER, FRY & Cie.
11 juillet 1882, 

EL

      



i,

so———

ANNONCES NOUVELLKS

Aux artistes—F. H. Ennis.

Vente par encan—L. P. Biroie.

Librairie de A. F. E. Darveau.

À vendre à la librairie A. T. Garant. ;

Chemin de fer du Grand-Trono—'. Hiuckson-

Livres d'écoles, cartes méogranhizues, eto —LI-
brairis Contemporsine.

Les touristes—Fyfe & Leiteh.

Ligne Allan—Aliaus, Ras & Co., Agents.

Sel! Sel ! ! Sel 111—J. B. Renaui k Cie.

Bxposition—3. C. Stevenson.

Vétements d’6t6—Glover, Fry & Cie.

+
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NOUVELLES DU JOUR.

—Son Excellence le ouverneur-gé-
néral et Son Altesse R-ynle la prin-
cesse Louise s'embarquentcatte après
midi sur le bateau de Montréal, en

route pour la Colombie Anglaise. Ils
arrêteront une couple d- jours à To-
ronto et entreprendro:t ensuite leur
voyage pour la cite du l’scitique. Le
départ de Leurs Excelleudes sera salué
par les canons de la Citadelle et ceux
du Northampton.

—On lit dans le 3.deer du
merce :

« Le Journal of Coimmeræ dans son
dernier numéro semble fort inquiet au
sujet de l'emprunt récemment offert
dans la province par |+ trésorier, M.
Wartele. A ses yeux la transaction est
entourée d’un myatère d'autant plus
regrettable qu’il n'aurait pu le percer.
Il veut bien faire part des doutes qui
l'assiégent sur la tentative de placer cet
emprunt dane la province au moment
où un capital considerable y était dé-
pensé dans d’autres directiuns ; et il
exprime sa CORVICIION j't'aucsitôt que
le public st le Journ( nf Commerce
seront mis en posses-ien des détails
concernant l'opération à moins qu'elle
n'ait point réussi, ajou:«-i-il, la valear

des obligations du gouvernement ne
fera que grandir.

“ Nous sommes heureux d'être à
même de dissiper les in quiétudes du
Journal.et nous ajouteicns que nous
sommes autorisé à faire cunnaître les
faits relatifs à l'emprunt.

‘‘ La eouscription à l'emprunt, com-
me on le sait, a dépassé trois fois le
montant demandé par ie gouvernement
de la province. Une seule souscription
offerte par une institution financière de
Ja province de Québec absorbait l'em-

t tout enmtfer, les souscriptions
partielles étaient également fort nom-
breuses et les offres de l'Angleterre
vinrent parfaire le chiffre de 24,500,-
000, montant des souscripti .n& totales
à un emprunt limité à £1,500,000.

“ Le gouvernement, en présence
d'une souscription qui témoignait si
hautement de la confiance du public
en ss gestion, a cru devoir, dans la ré-
partition, satisfaire d'iiberd la demande
des souacripteurs pour de petits mon-
tants et donner la balance à l’institu-
tion financière canadienne qui offrait
de prendre la totalité des obiiz.tions.
Or,cette répertition longue a opérer,
puisque le nombre dee sousciipteus
minimes est considérable, a Décessité,
tant pour la régularisation de la posi-
tion des rvuscripteurs que pour l'é-
mission des obligations ; nominatives
leurgevppaptsun Lempa. ui, à ce qu'il
paraît, dépasse la durée de la patience
du Journal af Commie. ce,

“ Qu'il se rassure donc. L'emprunt
à été souscrit hien au-dela des espéran-
ces des amis du gouvernement. Tou:
tes les rouhcriptions partielles ont été
admisee eL la portion de l'emprunt
qu’elles n’abeorbent pas sera donnée à
la souscription faite pour la totalité de
l'émission. L’emprunt ne sort pas de
la province ; il est ahsorbé par le ca-
pital canadien et la confiance du gou
vernement dans la réponse que ferait à
son.appel l'épargne du pays est entié-
rement justifiée. "

Cum-

f À

< —Parmi les principaux articles, y
rogtamme publié par I'honorable M.
ousseau, dit la ÆMinerve, celui qui

congerne J’exploitation des mines: et
des forêts dans notre province s'impo-
se à l'attention de tous les hommes in-
telligents et qui portent quelque inté-
rêt à l'avenir de notre pays.
Nous avons dans les mines ‘et les

forêts deux sources considérables de
richesse, capables de donner des reve-
nus d’un chiffre incalculable au gou-
vernement et à ceux qui entrepren-
dront de les exploiter.
Nos mines sont encore très peu cop.

nues, Nous savons qu’il en existe

beaucoup, de toute espèce, et d’un
grande richesse ; mais tous Ces rensel-
gnements n'ont pas encore revôtu une
teinte suffisamment pratique pour en
autoriser immédiatementl'exploitation,
au moins dans le plus grand nombre
de cas. ..

Mais ces délais seront de pou de
durée. Une demi-douzaine d'ingénieurs
sont maintenant à l'œuvre, dans toutes
les directions, ot nul doute que Jeure
rapports ouvriront des horizons nou-
veaux sur cette question.

Il va sans dire que l'importance éco-
nomique de pareils travaux De saurait
être exagérée. Ils comporteraient de
l’emploi pour des milliers d'ouvriers ;
partout surgiraient des usines de toute
enpèce : il faudrait des chemins de fer
pourle transport du minerai ot des
matériaux d'exploitation ; la colonisa-
tion en tirerait elle-même des bénéfices
considérables en trouvant de suites au-
tant de marchés intérieurs pour tous
les produits agricoles.
À la dernière session, plusieurs dis-

cours ont été faits devant la Chambre,
et par suite des renseignements donnés,
on a compris que [a Chambre s'intéres-
sait vivement À ces questions.

Il est vivement à désirer que ceite
attention se maintieane, se propage,
enrégiments de nouveaux partisans.

 

LE REVEIL DE L'ISLAM.

On lit dans le Courrier des Etats-
Unis :

Les hommes qui tiennent au cqu-
rant des choses drientales ne prennent:
point à la légère le mouvement qui, le

L'EVENEMENT

[l'Occident plus générale et plus gran-
diose que toutes les autres Mais il
n'est pas douteux que les rapports
entre le monde chrétien et le monde
musulman ne soient assez gravement
compromis et que les divers hommes
d'Etat de l’Europe qui ont laissé, pour
des motifs d'étroite ambition, la eitua-
tion présente s'établir, soient loin de
mériter la reconnaissance du monde
civilisé.

—______agee

AFFAIRES D'EGYPTE.

Londres, 30—Le général Wolseley
télégraphie ce qui suit de Kassassin :

« Le général Graham, commandant
cette division, a été attaqué hier soir
par huit hataillons munis de huit ca-
nons. Nos soldats se sont conduits
d'une manière Jigne d'é¢luges et ont
causé de grandes pertes a l'ennemi
D'abord Graham n'avait que ciuq cs
pons et deux bataillons et demi, de
phis un petit délachem--nt de cavalerie,

“ Ayant reçu l'aide d'un autre ba-
taillon, il attaqua les «nnemis en front
pendant que la prowière brigule de
cavalerie, sous le commaudement de
Russell, les atiaquait ez flanc.

* Un grand nombre d'ennemis tom-
bèrent sous les coups de nos soilats.
Le plan d'attaque de Graim ne pou
vait être mieux conyu, [i a conduit ses
opérations uvee le sany-fruid qui le

'distipgue. Arabi était présent sur le
! champ de bataille.

“ La cavalerie malzré la charge re,
marquable qu'elle a faite ius les rar gs
des rebelles, n'a pu s'enparer de leurs
canons à cause de l'obsc irité le Ir nnît,
Les ennemis out cependant abandonue l'Egypte, s'étend en Syrie et sur tout

le littora! asiatique ou africain de la,
Méditerranée. Sans aller tous aussi |
loin qua tel rédacteur special dn Jonr. |
nrl des Débats qui redoute un vaste’
soulèvement de l’Islam tout entier, ils]
estiment que l’Europe aurait grand
tort de favoriser, pour faire piece à:
telle ou telle puissance, les explosions.

éventuelles du fanatisme m'ieulman ; |
* Si les mah:métans d’Egypta vonaisat |
à triompher, dit en propres termes le;
Journal deg Dilats, co serait le chaos, |
Il ne s'agira plus de savoir si la Tur-j

 

‘outes leurs munitions de guerre.
* Nous avons «le ‘tés parmi les

nôtres le chirurgien major Shwe, six
Hommes de l'artiflerie de marine, un
sergent de l'infanterie . basse
Un major, deux capitaines, 1
tenants et cinquante-six hommes’

Alexandrie, 3N0—On d: qu'Arabi
fortifie Damanhour. Tout lait
quille au Caire Jasqu'ai Ze.

wy le L'axces,

ux leds
.

tran-

reef

rotee

cation de réforme pour coup de feu à la inuin
gauche recu le 10 septembre 1870 au combat
de Chatillon (Fracture comminntive du second
iétacarpien avec atrophie du pouce ct perte
des mouvements de ce doigt, accidents qui le
reudent impropre au service wilituire).

C'est vous dire que j'ai le droit de
oracher aux Allemands ma haine face
à face, parce que, tant que je l'ai pu,
je les ai combattus face à face et je
vous prie de croire que malgré mon
congé do réforme No 1, si l'occasion
s’en présentait, je rscommencerais vo-
luntiers. C'est vous dire aussi que,
pour ce faire, je n'ai nullement besoin

de l’assentiment d'un foltioulsire de
votre trempe qui n’a jamais versé pour
son pays que quelques gouttes d'ancre.
Vous m'offriez un fusil, permettez-

moi de vous offiir À mon tour mes con-
doléances, car il ma peine fort de vous
voir patauger ainsi dans le baquet de
l'erreur avec le chapeau de l'amertume,
pour mo servir d’une métaphore cé-
lèbre. Vous vous proposiez de réaliser
lo traditionnel “in caudäâ venonum;
vous n'avez pas réussi, et j'ai le regret

| de vous dire que votre fin ue vaut pas
mieux que vetre commencement, votre

{ queue que votre tête.

FREDERIC DE KASTNER,

 
|me _-—

A TRAVERS LA VILLE.

UNIVERsITE LAVAL. —La  biblivtheque
{ de l'Univeraité-Lava! renferme à pré
sent 69,000 volumes.

 

i

SILVICULTURR. — L'hon. M. Joly a
| plauté l'annee dernière, paraît-il, 10,000
plants de noyer noir.

BARBARIE.— ÎJes vauriens ont empoi-
i

{appartensat a M. Gauthier, avocat.

| PynorecusiE —Le professeur lreay,
| qui jouit d'une çrande réputation, lan-
‘cera de splendide: feux d'artifices à |
i Québee, le sept du mois prochain.

{ SALLE DE MUsiquE-— Le concert des

; ce sir,

| ARRESTATION.— Un reaidest de lurue
{ Champlain, du uoin de Dinnery, a été

scnné hier un magnifique terrensuve |

enmmmnndtoes

courses, et M. Hay, gardien de la vi)it
Connelly, près de la barrière St-Louis,
ont été atteints et renversés violem-
ment sur le sol par les chevaux qui
passaient comme une avalanche. M.
Pidgeon a été blossé assez aérieuse-
ment, mais M. Hay en sera quitto your
quelques jours de repos.

INGÉNIEUX.—On dit que le fils d'un
cultivateur de St-Raymond, M. Phi-
dime Beaupré, exerce depuis quelque
temps uno industrie qui promet de lui
rapporter certains profite. Mettant à

profit des talents naturels, il taille avec
beaucoup de goût des pipes eu bois
auxquelles il donne différentes fortues,
telles que ressemblances «le chien, ours,
poisson, lortue, etc, etc, eb qui par
leur couleur imitent los pipes d'écume
de mer. M. Beaupré exhibera ses pipes
à l'exposition prochaine à Montréal. I
en a déjà vendu jusqu'à $IZ pièce à
des amateurs, et il an a UnG entre au

tres qu'il évalue à 315,

LES COURS.s,—Le Quebec T'urf Club

« obtenu hier sur les plaines d’Abra-
:ham, un succès qui doit indemuisersey
membres du trouble que leur a donné
; l'oryanisrtion des courses auxquelles a
| assisté une foule énorme accourue de
‘partout, Ces courses étaient sous le
; patronage distingué de Son Excellence
| le gouverneur-générai et de Son Altesso
* Moyale lu priucesse Louise. Inutile de
| dire que les cetrades offraient un coup
| d'ail maguitique par le splendeur dos
f botlettes qui s'y étalaient.
La première course, un mille et demi,
j était pour la coupe offerts par le gou-
| verneur générai. Trois chevaux son!
leutrés en lico: Disturbaner, de M. W.

FE, Owen : Nedaon, da M. Jos. MeVay,
tet Pilot, du licut.-colonel Stuart.
; Disturbanve a élé vainqueur.
+ la seconde course, Jdeax mules, pour
une bourse de §250 offerte par les ma-

! chande, à até gagnea pareillement par
! Disturbance, Les autres corucarrents
‘etaient Vrison et Afentupedia de M.

cohort

 

litroubadours écossuis Fairbain a lew! flugh Paton qui est arrivé second. La
jp premier prix etait de $200 et be secon |
; de 00,

: La troisième course, un mille et trois

MA DERNIÈRE A M. LAPIN, |arnéte hier soir sur la plainte de svejquaris, $TD pour le premier prix et 220
! voisins, 1! faisait du :apage chez lui et‘ pour le second, à été courue par Jian,

conditions. Il faudrait alors, coûte 4xe, de jour on jour. Vers avez iuitté lej  MILITAIRE-—Le collège militaire royal.
coûte, se préparer à la lutte la plus son tragique poar waren osar mmestde King-ton sers ronvert ie huit de;

formidable que l'Occident ait eu à sOu-! tracer, lus vieux ciirhe= de la morile « ‘septembre, Les cadets suivants de Qué

Hondetonda

. ; ,; . ; Faute eg à a de Pra “a * “ Vaviet - ahh : ;quie existera ou mon et dans queiles| (lapiu de mon ca: 77, vous progressez,‘ tait en train da démolir ses meubles ; de M. V. Swist : Hambietuntan, de M,
Toær, « Mujai, du capt Wilson,

et artivé premier ot
Dan second.

tenir contre l'Orient. Les digues se-
raient rompues et plus de 200 millions‘
de musulmans qui se trouvent en Asie,
dans l'Inde et ailleurs, viendraient se

join-ire à leurs frères de la Syrie, ue
l'Egypte et de toute l'Asie, et so rue-
raient sur la civilisation européenne.
Le danger est plus grand qu’un ne le
suppose. Les populations de l'extr“me
Orient connaisseut le chemin qui mène
au canal de Suez, puis de là dhms la
Méditerranee, et, de plus, nous avons
eu soin de les armer ef de leur appren-:
dre l’art de la guerre.”

Voila certes une hypothèse bien pes-
simiste et bien romanesque. Cepen-
dant, le seul fait qu’elle ai: été for-
mulée par un publiciate qui conbai!.
iv3-bien l’Orient et insérée dans an ‘
journal qui ne publie rien au hasarJ,
suffit pour attirer l’attention de ceux:
qui n'auraient pas encore voulu re:on-
naître qu’en se prêtant dans une forte
mesure a:x prétentions muxulmanee,
le prétendu concert européen a risqué
Bne ns3ex grasse partie et joüd aŸed ub’
feu des plus dangereux. Il y a loin
heureusement de l'agitation à l’expio-
sion ; mais enfin, l’une peut mener «'
l'autre, «tb le fait incontestable juaqu'ici
c'est que l'agitation musulmans se pro-
page et grandit. Les inc.dents de B-y-:
routh et de Tripoli, dont on nons en-
tretenait récemment, en sont la preuve.

Il est avéré, en outre, que l'extrême
Orient lui-même est travaillé par les
prédications panislamiques. Le gou-
vernement anglais n's-t-il pas fomefle-'
ment dele gue le -bombar +
d'Alexandrie était avanttout destin a}
réfuter les rumeurs défavorables =
prestige européen qui diroulent partit.
les musulmans de l'Inde? Le gouver-!
nement hollandais lui-même u'est pos
loih @attribuer à un mot d'ordre pa-’
nisjamique la recrudescence de l'insar-
rection de Sumatra. Un des chefs de
la révolte prêche ouvertement laguerre |
sainte, et toute une collection de funs-’
tiques qi e l'on sûppose expédiés do!
Constantinople ‘‘e'étudient, nous di-!
sept lès correspondazices, à exciter lo
zèle musulman en vue de l'ère vor,
velle, l'ère de Mahomet, fai Abit se
lever tous les jours.” . Le 4 A
Nous sommes trbs loirdde croire que]

toutes ons graintes sotent fondées¢ il
manque bien des conditions qui ne
sont.point faciles à réaliser pour ‘qu

 

dont un npug entretient to produise ot nécessite ‘whe - nonvelle "croieadd de

“deux sous

; que j'ignore vos griefs.

le fotthidable retour offensif de l'Iélarh |

pour !e mode ironique :° bec, retourneront à leurs étides : MM.
aussi votre 1 ponse d'avant-hier vaut-! Draynor, Joly. Casgrain. Von IfMand,
elle mieu qu- précédentesau | Hearn et Smith.

point de vae de la turme,  Vaus trou-j  cosonisscIENTrIqUE.—Le prochain
vez ma phrase agreable : a vrai dite je coayres de l'Assucishiou américaine
m'en doutais un pec, mais enfin il «st, puur l'avancement des sciences aura
tonjours agréable de se l'entanire dire. ! lieu l’année prochaine à Minuvapolis,

lez

. Vous regrettez que lex Alleman ds v'on! Japs Etat du Minnesota.

alent pas eu la peimeur, vans avez bien Le congrès de l'association anglaise
ça + tint D i : vn x

raison. À part les articles de rev ue, op’ analogae, anra heu l'an prochain à

je traite de toutes sortes de sniets =06-!<ourhport, Angleterre, et cn 1384 il
cieux, voire même de la littérature alle- | aura lieu a Montréal.
mande, je commanipierai désormais! ;

ie, Je ; F . POUR LES CHANTIERS.—Ou à pu vuir
mes impressions à des journeux Fran. : Co

. ‘ . 1 id pais quelques jours plusieurs anpon-
-afs, pour étre sir de n'avoir a faire] | ‘
“n'a des : .: ; | ces demandant des bûcherons pour ies
qu'a des cours, à des sentiments Fran-; ;| chantiers,

ous semblez narler en termes défa. | U20 trouve pas facilement et qu'ils
vorables de l'immigration partie de. préfèrent uence à blutard, VO
France. Quant à cela, je vous avoue |*TBECANSSporauee vblenir des

Drepuis que je | B1BY* PEUR COVER,
guia ici, mon cher Munsiear, je vis PRDESTRE— La grande cuurse de huit

exelusivement lu pair des Anglais et! heures qui aurs lieu vendredi et samedi
des représentants de l’Errope, en Soir au Pavillon des patineurs, outre le

échange, bien entendu, des services que| célebre coureur indien White Karle et

je leur rente, l'a ont en ju<qu’ici la!le champion du Nord Ouest M. John
gagerse de comprendre qu'il fallait mo' Seine, promet d'être la plus intéres-
laisser la Hiberté de mes s-atiments et, | sante qui ait eu lieu jusqu'à présant a
plus tolérants, plas Nhéraux que vous,| (Quechee, Admission, 25 cts. Entrée

ile m'ont permis de rester Francais! gratis pour les dames.
dans ia province de Québec Le jour! PROTECTION DES ANIMAUX, —Sous
où ils changeront d'opinion, il y a des l'impression que les deux chevaux atte-
trains jour l'Union Americaine, il y a lés au rouleau dont on #6 sert pour ré-
des pagnebots pour :a vieille Europe. !parer en ce moment la côte Lamonta-

Vous êtes surpris e: confns de celyne, no sont pas de force a faire ce
que je vous wis consacté denx co'onnes! travail, cortaines personnes ont fait part
daus l'Acénement d'avant-hier, C'est en‘ de la chose à la po'ice, et un vétéri-’

effet un grand honner que je vous! paire a été appelécomme expert. Ila
fai-ais,  Aujonrd'hui je m'efforcerai sans donte été satisfait, car on se sert
d'être plus bref, | aps votre article du encore des mémes chevaux.
af) > ’ > » Sreryt

ateProsien“Tran CONTESTATION.—Il y a en dimanche

tard | mon cherMonsear il y . long. dans le port, une course a la rame, en-

temps que c'est fait. Vous ates jeune tre deux potites embarcations. Los

de euractére et ne prenez pas In peine concurrents n'en sont pas venus d’ac-

de vons renseigner; aussi me vois-je cord ensuite au sjet du vainqueur ot

obligé de vous apprendre que je suis du vaincu, et le major Holiwell, ap.

invalide, ratropié de la main gauche pelé comme expert, a décidé que la

titulnired’un conge de réforme No 1 course aurail lieu de nouveau et que
i “ere | Celui qui fetait défaut de quelque ma-

et d'une ificati le, p i i i
er d’une gratification renouvelable, pour} oo que ce soit serait considéré comavoir manié le fusil À aignilla contre

|

Le vaincu
les Prussiens. J'éproave quelque pn- ;
deur à me mettre ainsi en avant et sur-| | AVODENTS.—Deuxaccidents ouk ou

lieu hier après-midi aur les plainestout à déclarer ne je n'ai jamais été
d'Abrahaws, durant les courses. Un<aporal, tmais il le fant, et je vons

donne oi degsous extrait de mes états grand nombre de personnes commot-
tent Vimprudence de trop a'approchorde sorvice, lesquels jo mets à votre dis- :

position dans lo cas où vous tiendrier de la voie au moment où lea ooursiers
vont passer, ot il est fort étonnant queà en vérifier l’authenticité. ; ; hePar dééision du 19 juin 1872 il & êté de des accidents du genre de coux d'hier

: ne ae renouvellent pas plus souvent.cordé ou 8r de Kntner Fradérie, soldat au | i
Ter régiment de zoaaves. ... ote, nme gratth. M, Pidgeon, lo gurdien du champ de 

I! paraît cependant qu'on;

| La quatrième course, Jeux milles, a
l été disputée par Nedsow, Plot et
i Handdetonian, La premier prix, $150,
à éte remporie par Nexon, et le socond,
1 330, par Ddet.

La conse de conrolntiun, uu mille,
E75 comme preuser prix et 25 comme

second, à eu lieu entre Montupedia,
Den eù Rajah Mortujedia est arrive
premier, et Lian second,

mr

FALLEN DIVERS,

ta FAMEUXSE

de Toronto :
“ Madame Fnault, In fameuse dec

tiste francaise bien connue à Montréal
et à Québec, cause beaucoup d'excita-
tion ici. Î)es milliers la personnes vont

: assister chaque jonr à ses opérations,
quelques unes poussées par la curiosité
inaia la plupart dans le but de se pro-
carer son remède. On dit que les mé-
decins sa proposent de la poursuivra
en justice parce qu'elle exerce In prati-
que «le lu médecine sans être munir
d'un diplôme. ”

UN fHAPPE DU PENITENCIER.—-Lo
sergent (harhonueau en faisant en
tournée ces jours-ci sur la rue Craig,
dit la Minerve, rencontra un individn
qu'il reconnut immédiatement comme
étaut un nomtné Viau wire Leblanc,
qui s'est evadé l'année dernière du pé-
nitencier où il avait été condammé à
troie ann ies de détention. L'officier le
suivit pendant uno heure et le vit en-
trer dana l'établissement d'un photo-
graphe sur 1a re McGill, Le sergent
sppela un constable ct tous deux mon-
trent a l'atelier ot arniétirent l'ex-déte-
nu qui leur avoua qu'effectivement il
s'était échappé du pénitencier. Hier
après-midi 1) & été conduit soua bonne
cacorte à son ancienne residence. On
A trouvé sur en personne un billet de
81.000 de la Banque “ National Collé-
go ” de New-York. Viau n été arrêté
il y 8 une quinzaine de jours par le
constable Huot sous soupçon de vol.

ACCIDENT A 8TH-ROBE.—De bonne
heure hier matin, un train do bois com-
posé cle sept chars plate-forme et d’une
cambuse ve dirigenit vers Montréal.
Mendu aur la première partie dn pont
de Ste-Rgse, la mécanicien a'aperçut
que la charpente en fer cédait lento-
mont vous la poids do la locomotive.
T1 onvris su prise de vapeur ot lange: à
toute vitesse pour échapper au danger.

Il se retourun ef vit le train qui

VENTISTE — Un manda
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mbait dans !f rivière, Il imprima à
ide de la vapeur une série rapile de

coueses à sa machine et réussit à bri-

r les accoupleurs reliant le tender au
sto dutrain. Sept chars ont été pré-

pités dans la rivière Ottawa avec les

bris tordus de la première portée du
nt. Heureusement il n'y avait
June seule personne sur lez chars,

1 serre-freins qui était occupé À atta-
er le cordon d’alarme à la cloche du
écanicien.
Cet homme se tenant debout, vit

«ler le treillis du pont, Il eut la pré-
nce «d'esprit de s’élancer dans la ri-
ère et gagna le rivage à la nage. Il

1 n été quitte pour une légère contu-
on au front qu'il a'ost infligée en tou-
jant une des barres du pont avant de
-ucher l'eau.

La locomotive et son tender sont
stes sur le pont après l'accident.
Le pont de Ste-Rose a été construit

} 1874 par une compaguie de Phila
plphie.
M. Light ne l'a pas trouvé solide,
psi que celui «du Sault-su-Recollet,
lu auggéré au gouvernement de
bnner 30 par cent de plus de solidité
x autres ponts sur la ligne du Q. M.
L& 0.

Musial —Yoici la révonse de la
usique de Ja Cité (G5e ba'aïllon) au
"fi lancé par l'Hormonie de Montréal
» bataillon des Carabiniers Victoria )

* la musique de la cité acceptera
Hoplaisir le défi qui vi«ne du lui être
nee par Harmonie de Montréal, Je

iasllon des carabiniors Vitoria, mais

px conditions suivantes :

lo. L'enjeu de chagar côté devra
fre de 81,000 : la somme de 5200 pio-
préc par l’Harmonie de Myntiéal étant
éme insuffisante pour defrayer jes
penses du déplacement des juges.

kt:« <cmme de $1,000 devra être de-
-èe dans les mains d'un caster dune
hujue canadienne.
* l'Marmonie à auggeré comme dé-

psitairu, vu cériain M. tiodin que
jus Le CONDAISSODS pas : lLivus plule-

pus «vuit affaire à UN catssier de ban-
pie.

* 2o. Les juges devront être des ar-
stva cirangers.
* Nous pourrions pour les choisir,
lupt-r la méthode suivante : JU ou
! nuins des musiciens juges de bonne
taste militaire el do bonne pxécu-
un, ponrront être choisis enx Hits
‘Dis, Nur ve nombre 3 cu 5 tires au
sort, deviendront les ingus du con-
sur, Sites artistes ainsi choisg par
» sOr!, (ou aucun d'eux} refusent d'ac h
epter l'invitation qui leur sera olferte,
3 prendra parmi les autres noms jue
+ sûrt designera jusqu’au ce que le iri
Hipal requis soit formé,

* du. Les juges devrout
wns voir los corps de musique.

* À ces conditions nous accepte-
tons de concourir non seulsment avec
Harmonie de Montréa!, miuis ati
wee n'importe quel autre corpa de mu-
que militaire dans )u Puissance du
‘anada,

 

décider

« ERNEST LAVIGNE

Chef de la Musique de la Cité.”

Reponse à M. Lavique, ref de la
Musique de la cité, (65e batadion\.Qu'il
rt donc regrettable d'avoir ineulté nos
amis de la Musique de la Cité, en ne
mettant que $200.00 au jeu. Quel
affront!
M, Lavigne oublie donc que l'année

dernioro la Musique de la Cité a pria
part à un concouts où le premier prix
n’était quo de $75 (qui est bien plns
tilienle) ains mérite, car il avait à lut-
ler contre des bandes de campagne.

Ici il refuse de jouer pour la somme
le $200, un drapeau, la moitié des
tecettes, et co qui vaut bien plus, l'hon-
urur, la gloire, ot l'avantement de l'ait
musical.
. C'est mille piastres dites vous qu'il
‘sui mettre au jeu, car il faudra faire
venir des juges des États-Unis (ce qui
n'est pas nécessaire, nous pouvons nom-
mor plusieurs musicions résidant au
l'acada, capables de juger les mérites
de la “ Cité ” et de ‘ l'Hsrmonie”) et
naturellement les 8200 ne sufiraiont
pis a tous ces frais-là ; rolisez l'article
de notre défi vous disant que chaque
corps de musique aurait payé à parts
ézales los dépenses nécessités par i'or-
anisation, Évidemmentles $200 n'ont
Tien à faire avec cos dites dépenses,

L'excuso cat mauvaise.
L'Harmonie serait heureuse de savoir.

que M. Lavigne a fait le dépôt de:
mille piastres qui serait immédiate-
mént couvert, pourvu quo M. Lavigne
#ccapte les conditions contenues dans
la défi et que chaque membre prenant
path au concours soitedsidant de-la-vil-

vironnantes ét membre actif depuis
au moins trois mois,

J. B. FrEugav,

Prés. do l'Harmonie do Montréal.

OR! DU CŒUR—Un épicier, qui vient
de conduire sa femme à ea dernièro
demeure, pleure à chaudes larmes dans
sou arrière boutique ; ses parents s’ef-
forcent en vnin de le consolor.
—Ma pauvre amie, s'écrietil en

san. lotant, il n'y avait qu’elle pour sa-
voir mettre de la sciure de bois dans
le poivre ot mélanger du la craie dans
le aucre en poudre ! Ah ! je sens bien
que je ne pourri jamais la rempla-
cor!!!

MYSTÈRE DU CŒUR FÉMININ—- Une
jouna veuve se lamente sur le mauso-
lée de son infidèle époux, récemment|
décédé :

-—Fl me re-te une consolation, fait-
elle, jo sais maintenant oh il passe ses
nuits.

MORALE DU PROCES FENAYROU.—Le
pharmacien Fenayrou, qui a purge
bieu des gens, espère que, grâce à la
clémeuce de M, Grévy, il ne purgera
pas sa condamuation :

ENCOME DES COMBLES.-—Le comble de
lu gourmandise : Vouloir manger un
päté.… de maisons.

Le comble de l'adresse pour un gen-
darme: Arrêter un compte courant.

 m1
MUSIQUE NOUVELLE

\

LA COMTESSSF

SESMAISONS

BELLE FRANCE)
VAS:

F1, VINCELEITTE

MADAME hE

(MA

CAG

À veudr par

BELNARD & ALLAIRE,

Fliteurs de Musique,

Et inpertitears de Pianos, grandes Orgue

d'égiiees, Harmonnunms et Menitits à coudre.

ASSeee

L'OBSCURITE.

Voici venir js longues soirees, et 11 n'est
que temps de fure choix de bonne bade pour
s'éclair à lorsque l'on écrit.

La crande popnlurite de PHule Astrale de
Pratt est une garantie <ulsante de sa snjé-
riorite sur toutes les autres Iuiles.
M en u él consume 100,000 gallous l'an-

née derniere à Queber et dans les environs.
Elle bande lentenant à tel point gaelic

voûte metlleur arche que l’Luile vonmune.
Tous lés épiriers la vendent. Demummlez

l'Had- Astride et n'en acceptez pas d'autre,

ie 00

ALLEZ CHEZ JOSEPH DONATI
orl sor et Bijoudicr, 158, ric et faubourg

Se. Jean, et 241, rie SU Paul, en

Jace la gare du Palos,

C'est là seulement que vous trouverez à hon
marche toutes Jes nouveautés en fait d'hôr-
legurit et de bijouterie. Inutile de dire que ces
wagasing sont trés achalaudes et que personne
n'en sort saus avoir safisfuit son goût et ses
moyens. Ce sout les seuls endroits où l'on
trouvers leu loquéts-tuonument, les Toquets-
stérérocope, et les tracelets d'argent éraillés
d'or,

Réparation de montres, horloges et bijoux
#arantie et À bon marché.

oegrimermstre rear

MARCHÉ MONÉTAIRE.

New-York, 11 lirs,, 81 août 1882,

Promivres votes, Echange sterling 3 jours
4,001, soixante jours 4,80) ; Greenbacks,

ACTION DE BANQUES ETC.
A godt, 1 hre. POM
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22 RE 24/35
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Banque Montréal | 8200 | 5 M0 QU: 1 2
“1 Métehande | wo 3 1s | 180
Commerce. | 50} 4 344 1437
“* Qutario….……….. | 40/8 127 [lu
“  Toronto....…-.; 100 i A 181 9:
"* Féderaie.....- 10! 8

olson...…….| M; 3 1324 #11
Peuple nrtien wo à hil ! Da

!* Jacques-Cartier; + 8 5
* Union... pet HO 8; 07
i uébeo ..... wld 190 4 17
" ationale......{ 50 4 81
* Echange 3 mois: 100 |2
“ Impériale .... 100 4

Cie. du Télégranbe le;
Montl. dernier “mots! 40} 2 388} 183

Je. du ax do Montrl mis lot; 1364
Mo. du Télégraphe de
la Poissance S mois... 50} 1} £6

Cie. Chemin de Fer .
lissos de la Mté uh an} 90 6 181

Cie, Navig. Rishetion. 100 TH 154
Cie. Assutance Royale:
quéeuadienns un an.....| S01 8 £3

eo. Charge, Ur « de
la finned.(ihn . ho sl 185

(le: Awsurance Québeni| 100 |. i 31
Cle. Travorse Lévis oti . 0 i

Québec dernier $ mois{ T00 9 2
Shep que de Québec 7 88; sù 108
uéheo & de mahi J Hi
Sanaidi Coton Ce 00 100 1°-
ve. lrêtaot Plncementa| 100 | 24 |. 49.1 65,
06, Coustr. Artisans. 3| Sa Gé,  
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ActionsdéBrhutet naatéosVaram. ie de Montréal ou des touricipalités en-

rm

, LA DÉPRESSION DES FACULÉS
intellectuelles et physiques, et toutes lesma-
ladies découlent d'une digestion insuffiute
ou nulle, sort instantanément arrêté et

léries par l'usage immédiat de l'Emuion
"Huile de fois de morne et d’hypophosptes,

ete, de Putti er.

rt

MÈRES ! MÈRES ! | MËRES! ! !
Etes-vous troublées la nuit et tenues évil-

ler» par les soulfrauces et les gémissennts
lant qui fuit ses dents? S'il enest
ainsi, iles chercher tout de suite une ou-
teille de SIROP CALMANT DE Me.
WINSLOW. lEsoulagera itomédiatémen le
pauvre petit malude—cels est certain e ne
saurait faire je moindre doute, Il n'y 6 m8
Une mere su monde qui ayant usé de ce wop
ue vous ira pas aussitôt qu'il wet en olre
les intestins, donnele repos à la mire, sousge
l'enfant eu lui rend la santé. Ses effets tn-
nent de la magie. 11 est parfaitement iof-
fenaif dans tous les cas et agréable à prence.
11 est ordonné par un des plus ancins et les
meilleurs médecins du sexo féminin sux Etts-
Unis,
En vente partout à 25 cents la bouteille
30 janvier 1882--q&h,

 
  

DECES.

A St. Camille, 1+ 19 du courant, apres ane
sualadie de 4 ois, (3. Crépeau, érr, mnarcind,
rendait son ‘une à Dieu,

TTIETE

AnpQnees Nonvelles

Apprenti Demande.
Ou demande un apprenti typographe,

qui saurait bien les deux langues serait sré-
tere,

 

S'adresser à l'Hcenemient,

  

van So

My rT
/ i =

AUX ARTISTES,
Le Gouvercement du Canada a l'intention d'£-

riger sur le terrain des édifices du Paremeet à
Ottawa, une statue en broi xe de feu Sir George
K. Uarticr, de 5 pds de hauteur.
Les artieter désireux de cunceurir pour catte

statue sent en couséquence invités À fournit des
modèles de @ pds. 3 1es de hauteur, en mê…e
terops qu’une soumiasion pour la statue en bronze
cosuplète
Une prime de im'lle piastres sera payée À celui

dont le moule et! 3 conditions serant acceptés.
Lee modèles devront être livrés nu Ministère

da Travaux P:bhea, le ou avant te premier jour
de iatvier prochein.
On peut <e procurer des copies des cunditions,

tv.) Os Lu d: véener a CuiniDi--hire QU CADRAD
Ne. ‘0 Chambres Vietoris, Londre ,S. W.. An-
leter:6,1 ri qu’au Secrétaire du Minist: re des
ravaux Publics, Utiawa, Canada.

FU. ENNIS,
Secrétaire.

Ministère des Travaux Publics, ?
Hitawa, soll ise, 3

St août 1582—5t
 

Demande,
Un demande wn comps avee on sans ex.

periens pour le congnerie d'cpiceries,
Gt. LL. EUNDEAT,

Hue St. Valier, St, Sauveur.
au coût T852-—13jp

Pension Privee.
liusieurs pensionnaires trouveront une ex.

evllente peusion et de bonnes chambres, à
bonnes conditions. .

S'adresser au No, 15 RUF DESFOSSES.
“août 18K2- 15jp

LE :
VENTE PAR ENCAN.

Yendredi, le ler Septembie prochein, a 10
heures wom. au Na. 43, Rue St. Paul, Basse.

Ville de Québee, le notaire sonssiyme fera

provéder à lu vente par encan, de tous les
meubles de ménage et autres effets dépenuant
de la suverssion de fou David Laliberté, en
son vivant artuurier, de cette ville.

L. P. STROIR,

 

4 gout 1852- -21

LIBRAIRIE DE

A. F. E DARVEAU
No. 151, rue St, Joseph, St. Roch.

MM. les commissaires d'écoles et institu.
teurs, trouveront à ma Hihrmirie J'assortimment
des plus complets de livres d’écoles, cartes

guagraphiques en feuilles où montées sur toile,
ardoigeg, plumes, coer, criyons, cahiers et
papier à devoirs, bon point pour les enfants,

vte,, rte. le tout à des prix modèrés et condi.
tions libérales.

Ausai le reeneil d'exetrives éù annexe à

Yarithmétique No, Let À de F. NX. Toussaint.
Une visite est sollicitee.

A, F, E PARVEAU,
151 rue St Joseph, St, Rocks,

RU août 1582,
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Chemin de fer du brand-Tranc

Pour la commodité des familles qui tevitn-
dront des ead JUNDI le 28 AOÛT, ét Lua, 4,
11 et 14 de SEPTEMBRE, lew trains se rae
vorderont à la courte de la Chaudière avec les
trains à passagers de l'Intercolonia] qui quit-

tent le

Petit Mégisa. oon ovis
CHAINED. oye eee
Rivière-du-bouph........

àAURu,
10.34 noms.
10:45 aan,

‘Quest, ‘
; . JWSEPH HICKSON,

Gérant@itn al,
A Montrval, 17 not1882, courtier d° ations: He BURRQUG! 8, oa

qurtierd'Actir © Langue af ¢ Xinapo|
der d'A St. fa vrence Chad ut Finap !

Rue St, Pierre, Uagse-ViIIe, Quében 22 août 1382. 45.22 25 28 31,

6 AVIS. i

+ - - ,,

+ Ces frainis arriveront à Montrest à temps
«phur se recorder a « l'express du sotr pour

ramamr

Annonces Nouvelles.

ACADEMIE COMMERCIALE
DES FRÈRES.

Cette institution rouvrira ses cours le Tandi
4 Septembre prochain.

Québec, 28 août 1882—37 26-29-31

Education.
Mademoiselle Lydia Furoy ayant obtenu

ses diplôines à l'école Normale-Laval, com-
mencera le premier septembre prochain à don-
ner des leçons de français, anglais et dewn.
sique à domicile on chez elle,

N'adresser au No, 60 RUF RICHELIEU,
Fanbourg St. Jean, Quétec,

28 noût 1882—19j
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Aliment du Cerveau et des Nerfs
Ett an remède sûr, prompt ef effisace pour af-

ections nerveuse-, dans toutes leurs phase, fui-
blesse de mémoire, impuissance du cerveau, pros-
tration se’ ‘le, pertes nocturnes spermatorrhée,
faiblesse ew ...ale, ot impotence générale. Elle
répare le sya 2me nerveux, rajeunit 1'intelligence,
renforcit le cerveau affaibli, et rend une vigueur
eurprenante aux Organes générateurs épuisés.
C'est à la fois la meilleurs et Ja plus écoromique
médecine.
A chaque ordre de 12 paquets, ac compagné deb

piastres, ni us eLVerrons UN papier qui sssurers
à l'acheteurle retour de son argent si l'emploi
de ce remède n'opère pas la guérison. Classe Privee..

Une demioiselle ayant son diplome rnodéle
anglnis et français, ouvrira une classe privée,
Aussi une classe du soir, piano. Sadresser au
numéro 223 Rue d'Aiguillon, faubourg St
Jean.

28 août 1882-—lrup

ÉCOLE MODELE FRANCAISE-ANGLAISE.|

Mme Côté continuera d'enseigner à sa rési-
dence ordinaire rue Richardson 180 St. Roch,
et sera aidée d'une maîtresse anglaise er d'une
assistante française, Elle continuera à donner
des lecons privées et classes du soir, Uneate
tention particulière sera porige anx élèves
qui désirent obtenir leur brevet d'enseigne-
ment. Qu'il lui soit permis d'annoncer au pu-
lie que quatre élèves ant recu leur diplôme
dans le cours de 1a dernière année scolaire. Elle
denuera aussi des leçons de pigno et solfuge.
Conditions faniles,

28 août 1882,

 

 

Petit Seminaire de Quebec.

La rentrée dus pensionnaires du Petit Sémi-
maire de Québec aura Heu vendredi, le ler
Septeinbre, à 6 heures pos. .

Les clussea s’ouvriront je lendemain.
J ©, K. LAFLAMALE, Pure,

Direrteur P. >. 0.

 

9% août 1882—6j

ECOLENORMALE LAVAL.
Larentrée des él«ves instituteurs aura lieu

1-4 Septembre prochain inndi, à 9 heures
PM.

La rentrée des elives imetituirices, Le
Septembre (mardi, à 4 Loures po.

Les «lisses des ecoles moi-ies annexes s’ou-
vriront le 5 Sépteumibre, à 8 heures am, pour
lex garcons ft pourles filles,

o
v

  

#8 Détails compiets dans notre pamphlet,
que nous désirons envoyer Lratuitem ent var la
ualie à wimporte quelle adresse.
La MEDECINE MAGNETIQUE DE MACK

est vendue par les pharmaciens pour 50 cents la
| *oîte, ca 12 boîtes pour $5, ou bien sera envoyée
| franco par la malle, sur réception du montant,
en Adreseant

MACK'S MAGNETIC MEDICINE Co,
Windsor, Ont.. Canada.

Vendue à Québec parJ. J. VELDUN, 122 rue
St. Joeeph, et par LAROCHE & CIE,, vis-à-vis
le Bureau de poste.
3 décembre 1881.
 

  Nul nv pourra se prévaloir de <on adusission
s'il ne se presente an jour 2 a l'heure indi
ques. .

Le premier terme de pensinn sera rigeureu-
sement exige.

 

P. LAGACE,
Principal,

2ä août 1882,

Ecote Commerciale St, Koch.

Lacipare des

lien vendredi, le ler Septem
Le vours comercial apglal

continué verte année, Uni profess ur special,
M. A. Fergussen, scra charge de la partie an-
glais. M. Bélanger a aussi l'intention de gad.
joindre un professeur Labitue à pratiquer la
tenue des livres. Le grand noubres des és ves
qui out frequente cette ecole T'unnée dernicre
denne a espérer que le public l'apprériera
favorablement et Iui accordera son pitronage
bienyeillant.

 

 

  

   
   

lasses de ve

  

DAMASE BELANGER,
Principal.

24 aont 1882—1m

: IX YCOLLEGE MONTMAGNY
ST. THOMAS.

LA reutrée des pensionnaires amra lier2 : T2
Mardile 5 Septeruhre: Le but An cours d'é ‘
tudes qui est très pratique ost de former des
jeunes gens pour Ja finance ct le commerce:
Gi) consequence, 6n porte une eitention pa
ticulière à d'enseignement du call et
l’anglzis,

 

 

CLE, DUFRESNE,

Yriedpa',
3 aeit 1882—1myp

Maison a Louer.
Unebonne wajson & deux tages, voin des

mesJupiter «+ St, Gabriel, quartier Montcalm,
tout près du marché Berthéot, à trix bonnes
conditions,

S'adresser À FIS. GINGRAS, Fpicier,
Coin des rues Suit et St, Galriel,

15 juin 7882,
 

Apprentis Demandes.
On demande un apprenti bijoutier et

apprenti horloger.
S'adresser à

JUS. DONATI,
:58 rue St, Jean.

20 juillet 1882,

BARBIER DEMANDE.
 —

pagnon barbier,
S'adresger à

T, LAURENCÇELLE,
No. 242, rue St. Jessph, £1, Leh.

28 août 1882—15jp ’
==tenterrire miatdd irerit

Trouvee.
Hier duns Ja ru St George, UNE

FLUTE. La pecsonne qui dennerales ronsei-
cgepents nécegsgires, pourra l'avoir, em s'a-
deathMD LOWS NUQUET, forgeron,
nie Et, George. LL

20 noût 1808-81
   On deinande immediatemest au bon com. |

SANTE EST RICHESSE
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Traitement des Nerfs et du Cerveau, du Dr.
West.rpécifique garanti pour l'hystérie,

le vertige, les conv uleione, les transports, la né
vralgie, le mal de tête. la prcstration nerveuse
‘ausée par l'usace des spiritueux ou du '
Vinsomnie, la dépression m- ntale, le ramollis-
semer: du cerveau conduisant à la folie er par
suite À la «lébilité et à la mort, la vieillesse pré-
maturde, lu stérilité, l’incapacité chez les deux
sexes, les pertes involoniaires et spermatorées
causéer parl'abua moral ou physique. —Chaque
boîte contient le traitement d’un mois. Une
pias re parboite, ou six boites pour cinq pias-
tres : expédition par la malle sur réception du
prix. Nous garantissons que six boites guériron
n'importe quel cas. Toute commande accompa
gnée de la somme de cinq niastres pour gix bof-
tes ferareruplie et nou 8 yjoindrens notre garan-
tie écrite de remettre l’argent à l'ache eursile
remède ne le guérir pas—Jdohn C. West & Cie.
seuls propriétaires, Toronto, Ontario. Fn vente à
Québez chez J. J. Veldon, 122 rue St. Joseph, «
chez E. firoux & Frère,27 et 39 rue St. Pierre.

10 acût 1882—lan

"$500 DE RECOMPENSE!
Ncus paieront la semme ci-dessus pour tous 6

cas de muladie du foie, dyapepsie, maux de tête
indigestions et eon tigation que rous ! @ POUrron
pas guériravec Jes Pilules Vigétales de We
pour le Foie, lereque les directions auront ét
s-jvies à la lettre. Eiles sont purement végétale
et ne :nnnquer:t jainais de donner satisfaction.
Elles portent une erveloppe de sucre. Grande
boîtes contenant 30 pilules, 25 cents. En ven
chez tour les pha:maciens. Défiez-vous des im
tations et ochtrefaçons. Les pilules authentique
ne sont fabriquées que yar Jobn C. West & Cie.
** Les fabricac:s de pilnles  Chiesso et Toront
Petits paquers d'essai expédiés gratuitement pa
la male ur récar-tion d'un timbre de 3 ets.
19 acût 1882—!lan

Demande
Un jrupe bomme ayant quelyne expérience

dans les portraits enr le zine, aurait de l'emploi
imméHazement a l'atelier photographique de

MM. D. C. DKRFAUMONT,
289 rte St. Joseph Su Reh, Québec,

25 août 18&2—15

On Demande
Un gar;on de conptoir, au Queen Restas

rant, ON des Tuvs St, Jean et du Palais,
ALPH, POULIN, propriétaire.

15 soût 1882.

AVIS.
SUCCESSIONA. S. HART.

  
  

 

 

 

Tout x les personnes qui ont des réclamation
contre la sur*rasion de feu A, S. Hat, où qu
lui sont endeitees sent prides de présenter
leur compte où de payer an soussigné d’hai ar
Ter septembre prochain.

P. DESILETR,
Exceuteur-Testamentaire,

T:cis-Rivitris, 10 acût 1ÉS2— 11m

 

A VENDRE A LA

LibrairieA T. Garant
No. 6 et § rue St. Jean, H.-V.,

{ Presqu'en Juce à ir Finque d'Epargnes.} ;

Aiphonte Earr—Ure vérité par semaine. $0.95
> Co à lamillo Alain... 0.40

Auguste Ricard—ia dilizence.......... 0.80
» - La Wiisen À ci: q étages 0.30

“ sido el Cudett nvr. 0,30
" Le viveur ............. 0%

." Le mar-hard Ja coco. 0
Walter Soutt—Ia joie ft e de Perth...

25noût 1882,

SHEL! Sie I! mL!
FX “ TIVOLI »

 

6,000 SAUS
GROS SEL DE LIVERPOOL
500 SACS SEL FIN

EX “ MELMERDAY 7

4.000 8ACS GROS SEL
A basiprix. =

EN RADE OU" A TERRE. 72 a S¥, Rue St, Paul.
12 roût 1882,

o; 35
;

Pipault LeBrun—Jérône 11.0 cause . 0.30
ve © M Martin... 0.30
. > Fanrherte et Hs nomme... 0.40

Walter Scot t—1a Scioto de Lammermoor. . 0.80
Fen'wore Ccuper--La raunebot.....…...….. . 430. hea d-ux rmiraux,...... 0.30.

” “ Lions demer .. ........ 0.
. * Préoaution ............. 9.90

Tous cet romans sont illagtrSs.

J. B. Renaud & Cie“
$

 
 



G EMILE TANGUAY
Archi tecte

RUE si KEUS1ACHK

QUARCIER ST. JEAN.
1 maæes I622—1 an -

38,

=

xs
A -

Ligne de Nte. Anne.
Le vapeur Laurentifes, qui fait le trajet ontr 6

Québeu ot Sté. Anne, quittera le quai Coam-
pain tous les jours et tous lex dixanches à

+ heures du matin, excep 6 tes mardi et Samedi, los
 

 

a

Compayuis de Nwigation du
Richelieu et d'Ontario.

LIGNE DE LA MALLE ROYALE ENTRE
QUÉBEC, MONTRÉAL, KINGSTON,
TORONTO, HAMILTON, ET TOUS LES
PORTS INTERMEDIAIRES.

aE" magaif jues Baternr QUEBES er MONT.
AL, gui voyaceat e.itre as deus ‘villes, par

trent rege lidromeat comms suit :
Le QSÈB EC, Uapt. Nelson, los Mardis, Jeudis

@t Sa madis à 5 heures p.ta ot la MUNTREAL
Gayt . Roy; des Landis Meroradis ot Vendredis
àbhoures p.m.:acrètant à Bitiscan, Trois-Ri-
vièrer ét Sorel. Les Billors da chemin de fer da
Mecd cacast atceptés sur cette Ligne.

BNIRÉ MONTREAL SI HAMILTON
Les bureaux .Alxoriun, Passport, Corsican,

; 3 . ” ; i = =Epeztas, Varinthis : ; Un d'eux laissera lo oassin | aves intérêt à six pour cent.

UNE REMISE DK $1.25 L'ACRE :
du osnel, tease lesiours n neufheures A. M...
et de Lachine à l'arrivés du train qui laisse la
station Biniveaturs à midi.

LIuNE DE LA RIVE SUD
Pour le Bale Alexaniria 6: le parc des Mills

Kates. Cuoax fes jours ‘limanshos exceptés) pour
Véacloit et tostaster les Luadis Me-r-

et damed s à 9 a.m-
On peut se procurerdes Billets et des Cabines

shes k: M. Stpoîttag, vis-1-vis l'itôtetSt, Louis,
ot ax buceax je la Vonoagnis, Quai Napoléon.

A. DESPORGES, Ageat
Québec, LE mai 1833.

Ligue de la Mille Royale

Vapesss pour le Sagaon ay, Tadoasrc, Cacouua,
Rividte-de-Loap 6: «a Maibaie!! A partir du
5 eourac:, lez .eldbraz vapeur: dé première
aus Jercenuy. Sapt. M Lesours, St. Lorrenc
o vpt- Akex. Barras. partiront ta quui St. André

 

! wr leur valeur au pair, plus les intéréts com-

même voyages -s feront suivant l'heure de la
marée. Le public sera servi à bord avec toute la
sourtoisie possitle. Toute société relisieuse ou
sivile qui voudra organiser Un pélerinage pourra
lever ce vapeur à des conditions avantageuse”

‘ en s'adressant au capitaine. Un 4 covsidéra
; blement agrandi ce vapeur, ce qui ie rend beau
: coup plue confortable. .;

Le 5, ie 9, le 13, ip 13 et 25 Juillet. le vapeu
pe le ust‘Cham ninin à 4 HEURxS D

N au liou de Aheures...
CAPT. ELZEAR FORTIER.

4 inillet 1832.

COMPAGNIE DU CHEMIN DE FER DU
| PACIFIQUE CANADIEN

La COMPAGNIE DU CHEMIN DE FER DU
’ACIFIQUE CANADIEN o à vendre des
terres dans la FEREILE CONCRE®Ÿ du Mani-
oba et le Territoire du Nord-Ouest, sous cer
aines cunditons de culture, À raison de

$2.50 L'ACRE
Un sixième du prix d'achat étant payable comp-
antet la balance en c.na versements nnuvols

 

est allouée pour le défrichement, tel que spé-
ciñs dans les régtements agraires de la comps-
unie.

LES TITRES DE PROPRIETE,
de la Compagaie. que l’ua peut sa proqurer dans
outes les ugoncar de lu Banque

danse les autres institutions financières du Ca.
nada, seront

RECUS 4 DIX POUR CENT DE PRIME

posés, pour et cn palement du prix d'achat, dimi-
nuañnt d'autant par conséquent Îe prix de la terre
pour l'acheteur.
Pour copie des régioments agraires et autres

nfvrmations, s'adresser au Commissaire des
fermesde la compagnie. JOHN McTAVISH, à

on) .où au Soussigné.
(Par ordre des-directeurs.) come sxic: Les Mardis et Vendiredis à 7.30

— Le Saguenny pout Chicostini et la
Poindee Mal Ha! taisant essale 2 Is Bie St. !

les atsment: la Malbaie, la Hiridre- |
du-Louy ot Tadousue. Le Morcre dis et Sa medis, :
à 7.904-m.—Le À. La rence vour is Baie dos!
Hal Hel taieant esoale a In Bais St. Paul. les |
Ebontom suts, l'Ile aax Coadres, 1a Maibaie. le
Que à ! Airis Coroque la chose sera possible) la ‘
Bivière-da Loup. Ta lousac 63 I’Anse St. Joan.
Ces vapeur: ce raocordent à québec avec les ba-
eaux de is Compagnie de Navigation du Riche. !
eu etOntario, les chemia de fer de ia Rive
Mert oc du drand-Trone, et à la Rivière-au-Loup |
aves In sdemin de for Tutercolonial allant et re- |

Previnoes Maritimes où os Ktats Jur |
*Atiamtigws. Ils partiroot de la Rivière-da-
Loup —peur te Saguonas A5 n p.m- le méme |
var ot pour québec iss Merore i, Jeudi et Sa-
modi d Sb. p.m. ot 1e dim nohe à 7 heures p.m. | Professeur de Matière Médicale et de
Rilinca eu vonte ot cadines réservées au bureau |

généca! ées billets, en faos de l'Hôtel St. Louis, |
et au taresu de is Compagnie de Navigation à
veapeer é a $:. Laurent.qual St André.

A. 0: OURY, Secrétair .
2juiléet 1682.
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accesTour |
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ais de Fr du Nord
JEUDI,tnJUIN 1882. |

Les trains circuleroat commesait: |

Bôlair.

     
  

 

    
     

 

Mixte. Malle, Expras

Dépest d'Hoche-: PM. PA.
peurQuébec; 5.10rm 3. us

|

10.09 : 9.#lau
Mémébec 3.U0au 3.80 G.Jak I. Mes

ly AM. :
hee 5.30rx 10.10 10.00ex 4.004

dévrivée à Ho-, i
8 ..... 8.15. 4.40 5.30. 9.10“
&thaoke : :

Legs +

Becta oe. co 5.154, prenne pures .
i Te

de Jo ‘
e peurHe

annee 00.000000 [PT
Aovinde &
ohologa.......i $50....eo
 

SF Deus los Trains de passagers soat podr-
wasdo CharsPalais le jour 6: de Chars-Dortoirs

Coe Fruine du Dimanshe partent de Montréal,
a ddr.u.

ac oiroulent d'après l'heure de Mont-
< quittent du Mile-Kad dis mu-
aûme éard qu'à Hoobelags. .
eansaestion aves ls Chemin de Per du Paei-

maCassdien pour Jawa.

arom Général, 13, Place dArmes
BUREAU DES BILLETS :

LS D'ARURS,
mesMonBr, Jioqusa, | MONTREAL
Wom-s-vis L'Horee 81. Lovis, QUEBEC.

Queueauoca

do

Paowique Caxapian,OTTAWÀ
A. DAVIS,

Burinteodent.

 

Cieamséos de Fer Intercoloru

1062-—SAISON D'ÉTÉ—1882

Ea gmt cocès LUNDI, le 3 JUILLET, les

Bpaîne maccherent tous les jours, (ies Dimsashos

emaptés ) comme suit :—

Kalsseront la Pointe-Lévis
Temps du Tempe de
Chemin. Québec

Penspour Halifax ot Bt

deusLIAM 7.15 AM

Aonnmanadotion ot Maile..11.15 A.M. 11.00 A.M

Maud...7.80 PM. 7.15 P.S
Arriverent à la Pointe-Lévis

sess

&Salilsxot ds St.

Séam...…................... 8.50 PM. 8.23 P N'

Gaumemetation st Maile.. 1.10 P.M. 11,56 1 k
aumns sado nee ant 0acc00 00 5.15 AM. 503 AK

Ten teséne qui vont à Halifax ot à St. Jean se’

Indistonst& tour destination le Dimanche; our
partérant de St. Joan et d’Haliiax arrétero

Postar Palimsn attaché an sonvol gal 1s

PointsLéris ies Mardis, Jeudis ot Eamedis,

détie-éicectement à Halifax, et celui qui suly

Sowevé les Landis, Mercredis es Vendredit. .5a

altAM.Jean.  D. POTTINGER,
SurintendantesThe!

BayeundxChemin de Fez, Monoton, Ke~
fuin 1962,

3 oliiet INI.

Simp des enfants du Dr Coderre

CHARLES DRINK WATER, Secrétaire.
Montréal, 19 mai 182.
21 juin 1332.

MERES ET NOURRICES
EMPLOYEZ Li

 

PREPARE PAR LE

DR COUERRE

cille.

1avrii 1382-m à £ b

POUR

RAUME RI TUUX,

INFLUENZA. CATARRHES.

BRONCHITES, ASTHME,

CONSOMPTION.SCROFULE

ET TOUTES LES

Maladies Absorbantes

FAITES USAGE DS

L'EMULSION
t'lene msanze jamais de guérir toutes ies

en-au 2YSTEME NERVRUX comme

A... £18 MENTALE.

DEBILITR GENEKALE

PAUVRETR DU SANG, ETC.

D'hule 6 Foie do Morne
elles est re00ommaadée par la profession médi-

ale, Somme ane préparation de premidre classe.

DE PUTTNER
VANDUBR PAR TOU3 LBS DROGUISTES.

Prix - - - 80 cents.

bec Hypophosohites, Etc.
N. B.—Afin d'éviter tout malentendu avec

1 totreepondants, nous les informons que
C. E. Puttner & Frère ayant cédé leurs

licitrdans cette Compagnie d'Emulsion, on
tobre 1891, notre seule adresse d'affaires est

Coxraanis D'EMULSION DE PUTTNER,

du Montréal et PR

L'EVENEMENT

LIGNE ALLAN.

 

Sor contrat avec le gouvernement du Canrda
et de Terreneuve pour le trans- e

port des Malles 

uter

ALLEZ-Y VOUS-MÊME.

Le journal anglais, l'Obgerver, ayant
consoillé aux autorités d’embarquer M.
de Lesseps à bord d'un steamer on par-
tance pour Marseille, Mme la comtéage
de Lesseps vient de lui adresser la
lettre suivante :

“ Les journaux français ont fait une
traduction d'un article de votre journal
où vous trouvez M. de Lesseps génant
dans vus actes de mauvaise foi et où 

Cmadiennes et des Etats-Unis

182 Arrangements d'été 1882

TTE LIGNE se compose des puissants
‘Ucatmers en fer de lère classe suivants,
bât sur le Clyde, à double engin. Ils sont
costruite à compartiments eétauches, sur-
parent lus autres en force, rapidité et confort,
rererment toutes les améliorations modernes
qu l’expérience pratique peut suggérer, et ont
faila plus courte traversée.

  

Vaisacax. Tonnage, Commandants.
NIMIDIAN..... 5110 {en construction).
PAISIAN 50 Capt J. II. Wylie
SAIDINLAN464) Capt. J. E. Dutton
PUYNERIAN..... 4100 Dapt. KR. Brown
SALMATIAN.... .3600 Capt. J. Graham
TICAMSIAN ..... 4:00 Lt Smith, RN _R.

MRAVIAN........ 3550 Lt. Archer, R N.R.
PERIVIAN 7.5400 Capt. J. Rifehie
NOYA SCOTIAN. 33) Capt. Richardson
HIRERNIAN .....3440 Capt. Hugh W que
CAWIAN..... 200 Lt. Thomson, R.N.R.
AUSFRIAN .…. FHLA. R. Barrett. RN.R.
NS fA Ln Capt, DJ. James

 

ST Ar?
@BSIAN ..... 300 Capt. À.

SCAILINAVTAN.. 3006 Capt. ÿ Parks

 

HAJOVERIAN #0) Capt. J.4. Stephen
HUINUSAYREAN.D0 Capt. J. zoott
COMAN .40M Capt. Barelay |
FRIVIAN ... 3500 Capt. Louallais

 

MAVITHBAN 3150 Capt. Maonicol
AJADIAN........ 2600 Capt. C. J. Manes
PHENICIAN ......2800 Capt. John Brown
WALDENSIAN 200 Cant, Moors
U¢KRNE. .... .....220 Capt. Kerr

NevFOUNDLAND.1500 Capt. Mylius
ACADIAN. ........1350 Capt. McGrath

La ‘oute océanique la plus courte entre l’A-
nérique ct l’Europe, (cinq jours seule.

ment d'un continent & l'autre).

Les Steamers de lu Mudls de LIVER.
POOL, LONDONDERRYet QUE:-
BEC, partant de LIVERPOOL
chaque JEUDI ot de QUEBEC
chaque SAMEDI, (arrétant à Lough
Foyle pour embarquer et débarquer
les passagers cé les madles allant en
Irlanie où en Ecosse nu en venant),
partiront

+Thérapeutique. DE QUÉBEC

* Le Sirop des Eufants ” est préparé avec: POLYNESIAN.... samedi, 0 Ault
‘approbation des Profrasenrs de PHoule de BARDINIAN........ ' 19 "

Medecine ot de Chirurgie de Montréal, ‘“ Fa- CIRCASSIAN. 2.00" 19 «
calté de Medecine det ‘Université du Collége PERUVIAN L....... «26 #
Victoria.” Ce Sirop peut être administré avec PARISIAN 2.204. “ 2 Sept,
la plus grande confiance sux-enfants, daus les SARMATIAN “ 9
cas le Coliyues, Diarrhee, Dyssenterie, Den. POLYNESIAN “ 16 «
titiou douloureuse, Toux, Rhume, etr., etr, . ;
ea A mentir mr, prix 25 cts, fe hou- Priz de passage de Québec :

Cabive........... Certain 370 et 880
(Selon les accommodenients.)

interimnédiaire.... 00020000 see
Entrepont......100000000 00000000 25

Les steamers de la malle de Liverpool,
Queenstoien, St. Jean, Halifax et
Baltimore, partiront comme euit :

DE HALIFAX.

HIBERNIAN..... coven. 14 Aofit
AUSTRIAN ............. 28 ©
NOVA SCUTIAN........ 11 Sept.
HIBERNIAN ...........Lue

Prix de passnge entre Halifax of St. Jean:

Cabive.......,.. $20 | Intermédiaire.. $15
Eutrepont ........... ... 86.

Les iteamers faisant le service de Glas-

gow et Québec partiront de Québec
pour Glasgow :

BUENOS AYREAN.......... 11 Août
LUCERNE................. 15 #
HANOVERIAN......….….... 27 °°"
MANITOBAN ........... ….…. 8 Sept

Cabines et lits retenus sur paiement d'a
vance,
Un médecin expérimenté se trouve sur

chaque vaisseau.
Connaissements directs pour toutes les .

ties du Canada et des Etats de 1'Ouest, don-
nés à Liverpool et à tous les ports de mer du

neallège les males les passagene avec les malles et ™
à destination de Liverpool, quittera le quai
Napoléon tous les samedis matin, à neuf hen-
res précises, pour se rendre au steamer.

Pour autres informations s'adresser à

ALLANS, RAE &k Ciz,,
Agents.

8 mai 1882.

THÉS ! THÉS !!
Nous venons de recevoir une consignation

considérable de

Thés Noirs, Verts et Japon

que nous vendons à

20, 25, 80, 40, 50, 60 Cts.,

et au delà

CAFRS JAVA,“JAMAICA ET
ROYAL BOURBON,

CAFE DES GOURMETS 1 lbs RT 2 lbs,
SIROP*D'HERABLE,

 

les meilleurs de laÿcité.

ATOUSSAINT& FRÈRES,
Ancienne maison de

* MM, Thibaudoau Frères & Cle, et 88 Upper Water Street, Halifax, N ! E,

13 mars 1968. ®1 juin1882, =Sd

VINS ET LIQUEURS

vous conseillez aux autoritds anglaises
de l'enbarquer à bord d’un steamer on
partance pour Marseille.

| “ Eh bien, je vous engags a aller
| vous-même mettro ce projet à exéou-
J tion, vous pouvez âtre assuré de rece-
voir l'accueil que vous méritez.

 J'ajouterai qua, quoiqua étant née
dans un pays anglais, je foule aux
pieds avec mépris oette nationalité on
face d'un pays qui cherche par des
moyens déshounêtes à s'amparer de ce
qui ne lui appartient pas,

* Recevez, monsieur, l'assurance de
{la considération qui vous est due.

+ Comtesse DE Lesages.”

Ls Cluiron prend texto de cette
‘lettre de Mure de Lesseps pour publier
i la fantaisio que voici :

Au reçu de la lettre de Mme la
"comtesse do Lesseps, le rédacteur en
| chef de l'Obserrer fit une mous et
.mandaprès de lui son secrétaire do la
: rédaction.
j —dJohn,lui dit-il, lisez-moi ce que
m'écrit la femme de M. de Lesseps.
—Oh! fit John après avoir lu.
—Ët que pensez-vous }
—0Oh ! dit encore John.
—Je vois avec plaisir que nous

sommes du méme avis. Il est itapos-
sible de ne pas répondre à catte pro-
vocation. Il faut marcher.
— Yes!
—Nous sommes vingt-sept ici, en

comptant les garcons de bureau. Cro-
yez-vous que tout le monde voudra
Être de l'expédition ?
—Yes !
— Enlever M. de Lesseps, ça ne sera

pas commode.
—Yes !
—Mnis l’honuneur national avant

tout. Allez consulter la rédaction,
John salua et allait se retirer, lora-

que son rédacteur en chef le rappela et
lui dit d'un ton de reproche:

—dJohn, nous oublions
chose,

Yes, dit John en soupirant.

Et tous deux ensemble s’écrièrent:
—Gud save the Queen !
La rédaction, consultée, se montra

héroïque. Tous les rédacteurs de l'OL
server comprirent qu'il fallait laver cot
affront, et le metteur en pages demanda
à en être, ce qui éleva le nombre des
combattants à vingt-huit.
la conseil de guerre eut lieu dans

lequel on discuta les divers moyens
à «mployer pour venir à bout de M. de
Lesseps

L'attaquerait-on de face, de flanc ou
par derrière $ Emploierait-on la ruse où
profiterait-on de l'avantage du nombre
pour user d'intimidation ¥ Réduirait-on
M. de Lesseps par la famine ou bom-
barderait-on ces ouvrages avancés i Un
garçon de bureau proposa simplement
de l'investir de tous côtés à la fois. Ce
plan rallia tous les auffrages.
On fit alors les préparatifs de départ.

Chacun des combattants emporta une
grande lorgnette, un parapluie, une
ombrelle contre le soleil, un cache-
poussière et un voile vert. John, très
prévoyant, ajouta quelques tranches de
roastbeef.

Puis on se mit en route, avec le
flegme de bons Anglais qui considèrent
la victoire comme assurde.

Quelques jours après, l'armée des ré-
dacteurs de l'Observer, toujours accom-
pagnée des garçons de bureau et du
metteur en pages, arriva à Suez, où
elle so fit d'abord dunner quelques
ronsbignements sur la position de l'en-
nemi.

D'après les bruits de la ville, M. de
Lessops vivait dans une grande insou-
ciance, se levant de bonne heure pour
protester, et ne se couchant jamais
avant d'avoir protesté une dernière fois.

L'affaire se présentait bien.
La vaillante troupe se mit donc

courageusement en route dans la direc-
tion qu'on lui avait indiquée, et mar-
cha jusqu’au moment où i. de Lesseps
lui fat signalé.

D'après des renseignements obtenus
à prix d’or, l'ennemi n’était plus qu'à
un kilomètre environ.

Alors los assistants prirent le pas de
course ot se précipitèrent en hurlant :
Rule Britannia /
Au coin du chemin, ils apergurent

M. de Lesseps qui, assis dans sa char-

 

quelque 
 

merer wd,
fants, les attendait avèo le plus 2
calme. °

Etles assnillants épouvantés p
déploiement de forces inatten Jy
fuirent en donnant tous les signes
plug profonde terreur, °

cet

MONUMENTS A LA MEMO;
DE MGR C, F. CAZEAU,

Ju mentorix œternu erit jui

Daus lu chapelle des Dates À;
gieu-es du Lon-Pasteifr, du côté de
vangile, a été placée aus fort bell,
lonne eu marbre blané," destinée à
pétuer le souvenir de- Mgr C. F,
zeau,
Ce monument, d'un dessin élégal

mesure douze pieds d’élévation A

—
a

 ortTES

pieds deux pouces de cdté a !y 1h
il est surmonté d’une urne fund
sur laquelle les armes du Prélar o;
été célicitement ciseldes : ces arme
portent : d'or au lion d'azur e: un the
de même chargé d'une colowhe d'a
geat, posée sur ané brancha da vign-

de l'émail du champ, avec ii devise
recte vt misericorditer. Une guirland
de roses en relief surmonte l'écusso
de la base où l'on peut lire Ciosetir
tion suivante :

A

Mgr C, F, Cazes-

Vicaire-Général

Prelat Datu, de Sa Saint >

Né 1507, décéde 188:
Hommage reconnaisean*

de

Ses contemporains.

R. 1. bP.

Cette colonne sera tout a ia fuis yr
ornement pour Ia chapelle d: Bon
Pasteur, une preuve de fidélite a l
mémoire du regretté Prélat et un té
moignage de la générosité de se nom.
breux amis.
Ou a pu affecter la somme de ur

vent svixante et quinze piastres a c
monument.

Au cimetière du Bon-Pasteur, a len.
droit où se trouvent les restes 1nortels
de Mgr Gazeau, un autre monument a
été érigé. (l'est upe grande « belly
croix en granit, mesurant dix pre ls de
hauteur : les armes du Prélat sont gr
vées sur lu croisillon, et eur la base en
lettres d'or se lit l'igseription sud
vante :

Io

repose le corps

de

. Mer C. F. Gazeau

Vicuire Genéral de VArchidiotese

Prélat Dom. de Sa Saint-tà

Chapelain de l'Asile du Bon- Pasteur

ANé à Québec le 24 Déc, 1807

Dévéde le 26 Février, 1881

R.I.P.

La soume de cent-trente piisiress
êté payé» pour ce monument d'un goût
sévère mais parfait. Une autre somus
de quacre-vingts piastres rencoutrera les
frais de l'entourage de la tombe: siz
oteaux en granit avec une gsrde on

fer ornementé.
C'est notre artiste canadien, di. J. À.

Bélanger, de St-Roch, qui a exécutd
ces deux monuments : ils font honneut
à son beau talent et lui donnent: ud
rang distingué parmi fous ceux qui

dans notre ville, cultivent la sculpture

sur marbre ou sur granit.
Les sonsctipteurs aux monument

de Mgr Cazeau auront un doubie droit

à la reconnaissance du public : ils ont

trèe-généreusement contribué à porpé-
tuer le souvenir d'un prélat rempli d’é-
minentes qualités ; puis ils vot permis

À un artiste canadien de nous donner
la mesure de son incontestable mérite.

rer

CONSTIPATION—Employez Les Inlules

de Mc@ale, composées d'une extrait des Noit

Longues, (prix 25 cents par boîte.)

ra

LES TISSUS NERVEUX ET SANGUINS
doivent leur condition sanitaire un Phosphor
et se désorganisent lorsque là quantitéde c&
lui-ei dovient insuffisante. 11 ext aussi indis-
pansalile à lu conservation des fonctions ot.

iniques du corpe que l'électricité l'est pe

télé e. L'unoge du phosphore combiné

 

avec l'Huile de foie de morue, la chaux, le
soude, etc, dans l'Emulsion de. Puttner, eu

contenant, sous une forme parfaitement

tive ot agréable au gofit, tous les éléments

nécessaires lu santé oh la vitalité du co

révient et guérit rapidement toutos les m >

ies dues à Finnutinancdu phosphore dansle

tème organique. De

l
à

da valour incall

ve pour Jooa adies du cerveau, la débilité
nerveuse, l’abru do soi-mêmo et :

=

4-0 ie
des poutnons qui, commençant par la uébi

gen rale causée par la toux, le rhume et ‘es

ronchites, finissent par ce grand destructeur

du genre humain-—la Consomption.

—uretswrmrmemananenmentn  rotte anglaise et entouré de ses dix en-
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